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+ 4 Présentation 

              Le principe de ce sport est de réunir trois équipes de quatre 
personnes sur un terrain de 21m x 21m autour d’une balle d’1m22 de 
diamètre pesant moins d’1kg. L’objectif est que la balle ne touche 
jamais le sol. 

            Une équipe appelle une des deux autres équipes adverses juste 
avant de lancer la balle. L’équipe appelée doit récupérer la balle 
avant qu’elle ne tombe par terre, avec n’importe quelle partie du 
corps. Si l’équipe appelée y parvient, c’est à son tour d’attaquer. 
Dans le cas contraire, elle remet en jeu la balle et donne des points 
aux deux autres équipes adverses. 

             Les phases de jeu sont rapides puisqu’elles durent environ 10 
secondes. On essaie de renvoyer la balle le plus rapidement 
possible pour que l’adversaire n’ait pas le temps de la récupérer. 

Le sport Kin-Ball 

Les trois valeurs essentielles véhiculées par le Kin-Ball sont les 
suivantes : 

•   Coopération  : Tous les joueurs d’une équipe doivent être en 
contact avec le ballon quand il est frappé  : il n’y a pas de laissé-
pour-compte. 

•  Fair-play : Aucune remarque n’est permise sur le terrain, que ce 
soit à ses adversaires, à sa propre équipe ou encore à l’arbitre. Seul 
le capitaine de l’équipe peut demander une explication au cas où 
l'arbitre prononce une faute. 

•  Esprit d’équipe  : Plus on arrive à un niveau avancé, plus il est 
intéressant de mettre en place des phases tactiques pour 
surprendre ses adversaires et gagner des points. L’entente entre les 
équipiers est essentielle. 
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Le Système de 
Point 

  Au Kin-Ball, il ne faut pas faire de 
fautes. Le temps d’une phase de jeu, 
environ 10 secondes, il y a toujours deux 
équipes qui jouent et une qui est en attente. 
Si une faute est commise, par exemple 
lorsque le ballon n’est pas rattrapé par 
l’équipe appelée, deux points sont 
attribués. Dans cet exemple, un point est 
pour l’équipe qui a lancé le ballon et un 
pour celle qui n’a pas joué. 

  Il n’y a pas non plus d’équipe 
laissé-pour-compte au Kin-Ball. Le système 
de points oblige les équipes à appeler celle 
qui a le plus de points. Deux équipes ne 
peuvent donc pas  s’allier car celle qui n’a 
pas joué remonte forcément son score en 
marquant des points lorsque les autres 
équipes font des fautes. 

  Dès que la première équipe réunit 
11 points, ce sont les deux équipes qui ont 
le plus de points qui restent sur le terrain. 
La première à marquer 13 points, a gagné 
une période. Une équipe doit remporter 3 
périodes de 13 points pour gagner un 
match. 
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!  Extérieur : Lorsqu’une équipe lance la balle hors du terrain 

!  Faute d’appellation : Lorsqu’une équipe se trompe dans l’appellation 
d’une équipe 

!  Manque un contact  : Quand l’un des coéquipiers ne touche pas la 
balle au moment du lancer, il manque un contact. Tout le monde doit 
toucher la balle avant qu’elle ne soit lancée. 

!  Marcher : Si la balle est passée à plus de deux membres de l’équipe, 
tous ceux qui touchent au ballon sont ensuite gelés et ne peuvent 
plus bouger avec le ballon. 

!  Pente descendante  : Le ballon doit toujours avoir une trajectoire au 
minimum horizontale ou ascendante. Il ne peut pas être lancé vers le 
bas. 

!  Lancer trop court  : La distance pour lancer la balle doit être au 
minimum d’1m80. 

Les principaux gestes 
d’arbitrage et les fautes 



+ 7 Le développement  

  Tout commence en 1986 au Québec grâce à un éducateur sportif, 
Mario Demers. Soucieux de la démotivation des jeunes à entreprendre une 
activité physique régulière et de l’augmentation de l’obésité, il se lance 
dans la création d’un sport qui renverse tous les codes habituels des sports 
collectifs. Plus de face à face : ce sont 3 équipes qui se rencontrent sur un 
même terrain, modifiant complètement le rapport à l’adversaire.  

  Tout le monde peut attaquer et se défendre sans mise en avant 
d’un ou deux joueurs au détriment du reste de l’équipe. Les règles mêmes 
du sport instaurent inévitablement une grande collaboration entre les 
joueurs  : tout le monde doit toucher la balle avant qu’elle ne soit lancée, 
aucune stratégie n’est possible sans communication dans l’équipe… Le 
fair-play, la coopération et l’esprit d’équipe sont des valeurs indissociables 
du Kin-Ball.  

Historique 

En France 
 En France, c’est un Breton qui, à son retour du Québec, décida de 

développer ce sport, il y a plus de dix ans maintenant. 

 Entre 2006 et 2010, le Kin-Ball prend véritablement son essor. Des 
clubs apparaissent aux quatre coins du territoire : Montpellier, Salon de 
Provence, Landeronde, Montauban, Villeneuve d’Ascq et Saint-Blaise se 
dotent ainsi d’un club. 
Les clubs, de plus en plus nombreux, ont permis la mise en place d’un 
Championnat de France de Kin-Ball. La première compétition a eu lieu en 
2006. 

 La FKBF, Fédération Kin-Ball France a été créée en 2005 à Rennes. 
Elle s'est occupée notamment de l’organisation du championnat de France 
et de la sélection des équipes de France ainsi que de leur participation 
aux championnats internationaux. 

 Aujourd’hui, la fédération continue son action de développement 
sur toute la France. Elle forme chaque année de nouveaux éducateurs, 
professeurs de sport ou encore adhérents souhaitant s’investir. Elle 
développe aussi bien  le Kin-Ball pour tous que le haut niveau. Les 
sollicitations sont nombreuses  : entre demandes d’initiation, de 
démonstration et de formation. Le Kin-ball multiplie ses adeptes, petits et 
grands. 
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En France 

  En effet, on découvre en France 
différents types de public  : les anciens sportifs 
qui retrouvent un sport physique, mais sortant 
des règles habituelles, comme les non sportifs, 
réconciliés avec l’activité physique et qui se 
prennent au jeu, et ainsi se remettent au sport. 

  La pratique de ce sport se développe 
dans les écoles et les centres de loisirs. Il 
commence alors à se faire connaître auprès d’un 
jeune public, grâce aux initiations et 
démonstrations que proposent les clubs dans 
leur département respectif. Près de 170 écoles 
sont équipés de Kin-Ball en région parisienne et 
de nombreux enseignants sont formés en 
parallèles. Depuis 2013, chaque année a lieu un 
open junior qui rassemble de plus en plus 
d’équipes. 

  On compte aujourd’hui près de quinze 
mille pratiquants en France, chiffre qui croît 
chaque année avec son entrée dans les écoles, 
les centres de loisirs et la création de nouveaux 
clubs qui s’implantent un peu partout en France. 
La Fédération Kin-Ball France, FKBF, recense 
aujourd’hui plus de 500 licenciés et une trentaine 
de clubs affiliés. 

(La suite) 
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    Une trentaine d’années après sa création, l’engouement pour 
cette balle au diamètre surprenant, va grandissant. Le Kin-Ball réunit 
aujourd’hui plus de 3,8 millions de pratiquants dans le monde  : 
Canada, Japon, France, Belgique, Espagne, Allemagne, Pays-Bas… 

  En 2001, a eu lieu la première Coupe du Monde de Kin-Ball, 
qui se passe maintenant tous les deux ans dans ses différentes terres 
d’accueil. Son  développement se poursuit avec la création de 
nombreux championnats à l’échelle continentale ou nationale : 
Championnat d’Europe, Championnat d’Asie, Championnat 
Québecois… 

  Le pays qui compte aujourd’hui le plus de pratiquants est 
encore le Canada, même si le Japon n’est pas loin derrière. Dans ces 
deux pays, le Kin-Ball est déjà très developpé dans les 
établissements scolaires. Des filières sport études specialisées dans 
le Kin-Ball se sont ouvertes au Japon. 

  Et ce sport engrange, chaque année, de plus en plus 
d'adhérents dans de nouveaux pays comme le Brésil, la Turquie, La 
Chine, la Corée du Sud et la Colombie en 2013 et 2014. 

Autour du Globe 
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  En 2006 a eu lieu le premier Championnat de France dont les 
équipes participantes étaient issues  principalement de l’ouest de la 
France. Le championnat est classé par genre : masculin et féminin. Jusqu’en 
2009, la compétition était alors remportée par le leader incontesté  : 
Angers.  

 La saison 2009-2010 est marquée par la charismatique équipe masculine 
de Quintin qui ravit la première marche du podium. Le nombre croissant 
des clubs en France a inévitablement développé le nombre d’équipes au 
sein du championnat. Il y a aujourd’hui 4 divisions masculines de 7 équipes 
et deux divisions féminines de 7 équipes également. 

 Les clubs participants : 

En France 

•  KBAR – Rennes 
•  A.A.E.E.C. Kin-Ball – Ponts-de-Cé 
•  Le SCO Kin-Ball Angers – Angers 
•  Le NAKC – Nantes 
•  ASPTT Vannes Kin-Ball – Vannes 
•  SKA-B – Saint-Brieuc 
•  KB2C – Couhé 
•  Le Clock – Campbon 
•  BKB – Berric 
•  KBA – Montcontour 
•  Paris XIIIKB – Paris XIII 
•  NKB – Noisy-le-Grand 
•  ESMKB – Messimy 
•  KBCV – Villeneuve d’Ascq 
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Compétition 

  Afin de développer le Kin-Ball en 
France, en octobre 2010, le club de Villeneuve 
d’Ascq décide de prendre en main 
l’organisation du 3ème Championnat d’Europe. 
Ce championnat a été une grande réussite 
sportive pour l’équipe de France masculine qui 
devient alors championne d’Europe devant la 
Belgique et l’Espagne. L’équipe féminine, 
championne en titre en 2008 en Allemagne, cède 
alors sa place à la Belgique pour la seconde 
place. 

  En octobre 2011, le club de Nantes est 
sélectionné pour organiser la 6ème Coupe du 
Monde de Kin-Ball. Cette édition avait été 
initialement prévue au Japon, mais à la suite du 
séisme du 11 mars 2011 qui a durement frappé 
le pays, l’organisation de la Coupe du Monde a 
été transférée à Nantes. 

  Cette compétition fut un véritable 
succès, permettant au Kin-Ball de prendre un 
nouvel élan en France. De nouveaux clubs se 
constituent alors et intègrent directement le 
championnat de France dès la saison 2011-2012 : 
Saint-Brieuc, Couhé et Vannes, suivis du Mans, 
Campbon puis, Messimy, Villeneuve d’Ascq, 
Noisy-Le-Grand et Paris en 2013. 

  Du côté des jeunes, depuis 2013, les 
premiers Open Junior ont vu le jour. Ils 
rassemblent près de 90 jeunes sur 4 journées de 
championnat réparties sur l’année. Le club de 
Campbon est tenant du titre, suivi par les jeunes 
rennais et rennaises. Le championnat junior a la 
particularité d’être mixte. Depuis la rentrée  
2015/2016, il compte désormais deux catégories 
d’âge : - de 13 ans et + de 13 ans. 

En France (La suite) 
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  La première compétition internationale s'est déroulée au Québec 
en 2001 entre trois pays seulement : le Canada, le Japon et la Belgique. La 
Coupe du Monde a connu une réelle évolution puisqu’elle a accueilli 11 
nations l'été dernier en Espagne, à Torrejon  : Canada, Japon, Belgique, 
France, Espagne, Danemark, Chine, Corée du Sud, République Tchèque, 
Suisse, Autriche.  

  Depuis la création de la Coupe du Monde, les tenants du titre 
étaient incontestablement les Canadiens aussi bien les femmes que les 
hommes, suivis des Japonais. La France et la Belgique se disputaient 
habituellement la troisième place. Mais cette Coupe du Monde 2015  
marquera un tournant dans l’histoire des compétitions internationales, 
l’équipe canadienne masculine, écartée par l’équipe nationale de la 
République Tchèque en demi-finale, laissera la première marche du 
podium au Japon, suivi par la France et la République Tchèque. Côté 
femmes, les Canadiennes restent encore indétrônables, suivies des 
Japonaises et des Françaises (3ème place). 

  La prochaine Coupe du Monde en 2017 au Japon est donc très 
attendue  : entre une équipe canadienne qui veut récupérer son titre, les 
Japonais qui voudront garder leur place et les Français qui ont prouvé 
qu’ils étaient devenus de sérieux adversaires  : un challenge de taille se 
prépare. 

A l’international 
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ans en alternance avec la Coupe du Monde. L’été 2015 a vu l'évolution du 
niveau sportif progresser si bien que le championnat devient une 
olympiade, autrement dit, une compétition tous les 4 ans. Qu’il s’agisse des 
femmes ou des hommes, la première marche du podium se jouait entre la 
France et la Belgique. Les futurs championnats d’Europe sont prévus en 
2018. 

  Les premiers championnats des clubs européens ont eu lieu en 
République Tchèque en 2014. Les clubs européens pouvaient alors 
s'inscrire pour espérer rencontrer des équipes étrangères. En 2015, 
parallèlement à la Coupe du monde des clubs, se déroulait la première 
édition des championnats du monde des clubs avec près de 13 nations 
représentées. Se sont jointes aux équipes nationales, celle de la Finlande et 
du Brésil. Les Canadiens ont dominé cette première compétition, 
témoignant de l’écart qu’il reste encore à attendre par les nombreux pays 
présents. 

  D’autres championnats intercontinentaux se sont créés. La Pacific 
Cup a été créée au Japon, réunissant les pays avoisinant le Pacifique. Au 
Canada, l’Open canadien et le championnat québécois coexistent. Sans 
oublier, l’organisation des championnats nationaux et de nombreuses 
rencontres amicales nationales et internationales. 

L’équipe de France 
 Les équipes de France ont toujours su s’imposer lors des matchs 

décisifs. A côté des Québécois, qui ont été les meilleurs jusqu’à cet été, et 
des Japonais qui détiennent dorénavant la première place mondiale pour 
les hommes, les équipes de France féminines et masculines ont souvent 
pris la 3ème place. 

 En 2009, au Québec, l’équipe de France féminine a remporté la 
place de vice-championne du monde et a gardé la seconde place pour la 
Coupe d’Europe de 2010 à Villeneuve d’Ascq. En 2012, elle a obtenu la 
médaille d’or à Neufchatel en Coupe d'Europe. 

 Souvent positionnée à la troisième marche du podium en 
championnat du monde, l’équipe de France masculine a remporté en 
2010 à Villeneuve d’Ascq la première place, face à l’Espagne et à la 
Belgique, ses principaux concurrents en championnat européen.   
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Classement de l’Equipe de France 

(des 5 dernières compétitions internationales) 

    Avec l’expérience des compétitions internationales et 
l’évolution du haut niveau, ces équipes ont développé un 
très bon jeu sur la scène internationale. En 2015, à 
l’occasion de la Coupe du Monde en Espagne, les équipes 
de France féminine et masculine ont dévoilé un nouveau 
visage. La France a dorénavant une place incontestable à 
l’international aux côtés des plus grandes nations du Kin-
Ball. 
    

     Tandis que les Françaises décrochaient la médaille de 
bronze, l'équipe masculine, quant à elle, a remporté la 
place de vice-championne du monde pour la première fois 
depuis la création des compétitions internationales. Nul 
doute que les prochaines compétitions internationales 
vont être un enjeu crucial pour les équipes de France. 
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